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Gournay-en-Bray : Parents d’élèves et
enseignants bloquent le collège Rollon
contre les suppressions de classes

Raphaël MOURY
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Les parents d’élèves et les professeurs du collège Rollon

intensifient leur mouvement. L’établissement scolaire de Gournay-

en-Bray a été bloqué hier matin à partir de 8 h, par une trentaine de

personnes pour protester contre la fermeture de deux classes (6e

et 4e) à la rentrée 2020 (lire notre édition du jeudi 23 janvier). Les

plus de 600 collégiens n’ont donc pas assisté à leur première heure

de cours et ont patienté dans la cour avant d’avoir à nouveau accès

aux classes vers 9 h 30. « Cela reste une méthode symbolique, car

nous ne voulons pas pénaliser les enfants, explique M. Cosson,

président de l’association Les Parents du collège Rollon et parent

de deux élèves. Mon troisième enfant va entrer en 6e l’an prochain

et avec 29-30 élèves par classe, son enseignement sera perturbé.

Je suis inquiet. »

Un peu plus tard dans la matinée, Nicolas Bertrand, vice-

président en charge des collèges au Département, a été interpellé

par les parents et enseignants. En visite dans l’établissement pour

rencontrer la direction pour « de petits travaux dans le domaine de

la sécurité et de l’informatique à la demande du maire », l’élu a

accepté de recevoir une délégation. Après l’avoir écoutée, Nicolas

Bertrand a annoncé qu’il « contacterait la Direction académique

des services de l’Éducation nationale de Seine-Maritime pour

qu’elle ait un œil particulièrement attentif sur le collège, un des plus

éloignés du département. L’État et l’Éducation nationale, qui sont

les instances compétentes dans ce cas-là, mettent des moyens

pour les zones REP et REP+. Il ne faut pas oublier les

établissements en zone rurale ».



Blocage jusqu’à jeudi

L’association des parents d’élèves a, quant à elle, déjà annoncé la

poursuite du blocage quotidien du collège Rollon jusqu’à jeudi, jour

de la commission permanente. « Quatre classes fermées en trois

ans, ça fait déjà beaucoup, il faut que ça s’arrête », ont dénoncé

certains.

Des enseignants et des parents d’élèves s’étaient déjà réunis jeudi

soir dans la salle des fêtes de la commune afin de mettre en place

des actions. « J’appelle le rectorat dès demain matin afin d’apporter

un peu plus de poids à vos revendications », informait le maire,

Éric Picard. Une manifestation aux portes du rectorat n’a pas été

exclue.

Mardi dernier, parents et enseignants s’étaient succédé tout

l’après-midi afin d’expliquer le pourquoi de leur action. «

L’Éducation nationale nous annonce la fermeture de deux classes

en 2020, expliquait l’un d’eux. Comment pouvons-nous aider les

élèves en difficultés avec 30 élèves par classe ? Le calcul est fait

suivant le nombre d’élèves que l’administration estime que le

collège aura l’an prochain, en se basant sur ceux qui partiront à la

prochaine rentrée. Or, ils ne tiennent pas compte des élèves qui

arrivent en cours d’année. Leur préconisation c’est : pas plus de 29

élèves par classe. Nous avons trois élèves en classe Ulis, l’unité

localisée pour l’inclusion scolaire, qui devaient intégrer la 6e. Cela

faisait plus de 30 élèves sans compter la présence des auxiliaires

de vie scolaire : c’est beaucoup trop pour des locaux inadaptés.

Les élèves Ulis ne sont pas comptabilisés dans la rentrée de 2020,

si c’était fait cela nous ouvrirait une classe... »


